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Espace d'art contemporain du Château de Jau
Depuis 1977, le Château de Jau expose, pendant la période estivale, 
le travail d’artistes reconnus ou plus jeunes, ainsi les œuvres de 
César, Antoni Tàpies, Olivier Debré, Antonio Saura, Jules Olitski, 
;PQZTMa�2IٺM�M\�I][[Q�:QKPIZL�.I]O]M\��5IZK�,M[OZIVLKPIUX[��
5IZTvVM�5WKY]M\��+TIQZM�2MIVVM�2ubuY]MT��8QMZZM�4QV�:MVQu�WV\�u\u�
montrées dans les 700 m2 de l’ancienne magnanerie ouverte sur les 
vignobles et le restaurant du domaine.

Château de Jau
66600 Cases de Pène
04 68 38 90 10
daure@wanadoo.fr

Chantal Raguet
Née en 1973 à Cambrai, 
vit et travaille à Bordeaux,
MV[MQOVM�o�*QIZZQ\b�o�
T¼jKWTM�;]XuZQM]ZM�L¼)Z\�LM[�:WKIQTTM[�
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à Jau

-V����!��+PIV\IT�:IO]M\�uVWVtIQ\�TM[�JI[M[�L�]VM�[WZ\M�
de mouvement, intitulé NFF : Nouveau Fauvisme Français, 
qui tendait avec humour et application, à replacer les 
NI]^M[��IVQUI]`�[]XMZ�XZuLI\M]Z[��\QOZM[��TQWV[��XIV\PvZM[��
léopards, jaguars...) au cœur du courant artistique dont 
QT[�I^IQMV\�u\u�uKIZ\u[��)XZv[�I^WQZ�KWV[IKZu�JMI]KW]X�
de temps à observer les félins dans les ménageries, à les 
u\]LQMZ��MTTM�[�M[\�ÅVITMUMV\�ZIXXZWKPuM�L]�+QZY]M�8QVLMZ�
W��QT�T]Q�u\u�XMZUQ[�L�IVITa[MZ�TM�\ZI^IQT�L]�LZM[[M]Z�I^MK�
TM[�XT][�OZIVL[�OZW]XM[�LM�NI]^M[�LM�.ZIVKM��4M�LWUX\M]Z�
M[\�o�TI�NWQ[�WZVMUMV\�LM�TI�UuVIOMZQM�UIQ[�I][[Q�T�PWUUM�
Y]Q�QVKIZVM�]V�®�RM]�̄ �[]Z�TM[�ZIXXWZ\[�LM�NWZKM�M\�L�I]\WZQ\u��
+M\\M�ÅO]ZM�[�M[\�Zu^uTuM�o�T�IZ\Q[\M�KWUUM�]V�ZQKPM�
concentré de valeurs et de représentations symboliques et 
mythologiques. 
)][[Q��TWZ[Y]M�TM�+Pp\MI]�LM�2I]�I�QV^Q\u�+PIV\IT�:IO]M\��
KMTTM�KQ�I�QV[\IV\IVuUMV\�ILPuZu�o�TI�XZWXW[Q\QWV��
ZuITQ[IV\�Y]�]V�^WaIOM�MV�\MZZM[�KI\ITIVM[��I]�XIa[�LM[�
« Fauves-les peintres ̄ ��[�QUXW[IQ\�KWUUM�]VM�u^QLMVKM�
4WZ[�L�]VM�XZMUQvZM�^Q[Q\M�[]Z�TM[�TQM]`��+PIV\IT�:IO]M\��
saisie par le nombre de coïncidences qui liaient son travail 
aux données historiques, géographiques ou colorimétriques 
MV^QZWVVIV\M[��I�LIV[�KM�KWV\M`\M��KWVt]�T�M`XW[Q\QWV�
FAUVES ATTRACTION. 
+WUUM�XW]Z�MٺMK\]MZ�]VM�:W]\M�LM�TI�;WQM�o�ZMJW]Z[��^MZ[�
T�7ZQMV\��LQZMK\QWV�TM[�+�\M[�L]�:W][[QTTWV�M\�TM�/WTNM�L]�
4QWV��T�IZ\Q[\M�[�M[\�TIQ[[uM�XWZ\MZ�o�QUIOQVMZ�LM[�_IOWV[�I]`�
ZW]M[�MV�KZWKPM\��KPIZOu[�L�WJRM\[�UWJQTQMZ[��LM�XWZ\ZIQ\[�

WZVu[�LM�KZQ[\I]`�LM�*WPvUM��LM�LM[[QV[��LM�XIZ]ZM[��
de peaux de bêtes en vêtements, de textiles à motifs...
Ce convoi de wagons, tiré par des meutes de chiens 
MV�KIVM^I[�M\�OZW]XM[�LM�NI]^M[�LZM[[u[��IXZv[�I^WQZ�
NZIVKPQ�OWZOM[�M\�KWT[��[�M[\�XW[u�o�XZW`QUQ\u�L�]V�KQZY]M�
UWV\IOVM]`�VI\]ZMT��o�T�IJZQ�LM[�^MV\[�Z]OQ[[IV\[��LIV[�
T�IVKQMVVM�UIOVIVMZQM�LM�2I]��
4�IZKPQ\MK\]ZM�L]�TQM]�ZMVL�XW[[QJTM��I^MK�[M[�XQvKM[�MV�
MVÅTILM��TI�\ZI^MZ[uM�LM�XT][QM]Z[�QV[\ITTI\QWV[�KWUUM�KMTTM�
L�]VM�KIOM�Cages Cascade, maillage en ombres de chaînes de 
lustrerie. Avec Piste Instinct��TM�^Q[Q\M]Z�XW]ZZI�[�QUXZuOVMZ�
LM�T�7LM]Z�LM[�.I]^M[�M\�LM�TI�[KQ]ZM�MV�ILUQZIV\�TM[�
KPWZuOZIXPQM[�LM�XQML[�M\�RM]`�LM�RIUJM[�L�IVQUI]`��
L�PWUUM[�LM�KQZY]M�W]�LM�XW]^WQZ��=VM�UW[I|Y]M�NIQ\M�
LM�X]bbTM[�Zu[WVVM�XIZ�[WV�XZQVKQXM�I^MK�TI�LQ[XW[Q\QWV�
®�MV�X]bbTM�̄ �LM[�\MZZWQZ[�L]�[Q\M��4M[�XIVVMI]`�XMQV\[�LM�
_IOWV[��LM�\aXM�I\\ZIK\QWV[�NWZIQVM[�ZMXZMVVMV\�T�ITT]ZM�
LM[�[\IVL[�L�M`PQJQ\QWV�L�IV\IV��
4M�\MUX[�LM�T�u\u�������T�IVKQMVVM�UIOVIVMZQM�\ZWY]M�[M[�
IK\Q^Q\u[�XI[[uM[�L�uL]KI\QWV�LM[�^MZ[�o�[WQM�KWV\ZM�KMTTM�LM�
T�uL]KI\QWV�LM[�NI]^M[�M\�I]�TQM]�LM�KTIQM[�M\�LM�JZIVKPIOM[�
LM�JZ]avZM�[M�[]KKvLMV\�\ZMQTTQ[�MV�W[QMZ��\ZM[[IOM[��\Q[[IOM[��
OZQTTIOM[��ÅTM\[�M\�KIOM[�
+IZ�KWUUM�IQUM�o�TM�ZIXXMTMZ�+PIV\IT�:IO]M\�®�;IV[�TI�
OZQTTM��QT�V�a�I]ZIQ\�XI[�M]�TI�KIOM�M\�[IV[�TI�KIOM��QT�V�a�I]ZIQ\�
pas eu de dresseurs... de fauves ! »



Notes sur ma démarche générale
Au départ j'ai choisi le décoratif  comme terrain d'inscription pour mon 

travail ; ce champ d'action qui n'était ni le décor, ni l'ornement, ni les 

arts décoratifs, mais plutôt une dimension transversale qui interrogerait 

leurs frontières.

Cet espèce de décoratif  transgressif  que j'aimais à envisager dans sa 

perspective critique, m'est apparu, un temps, comme une possibilité de 

dissidence par rapport à l'ordre et aux codes établis. Je mettais alors au 

point une sorte de stratégie de désobéissance, en m'attaquant à diverses 

applications telles que la muralité (wallpaintings), le recouvrement 

(papiers peints), la sérialité (frises, motifs) ou l'objet mobilier (témoin 

du bon goût ou du dégoût). Je conservais un intérêt profond pour le fait 

main, l'artisanat, au même titre que les industries de pointe, tout comme 

pour les théories autour de l'abstraction, de l'inconscient optique ou de 

l'art conceptuel et bien entendu je continuais à refuser un nivellement 

« low-high culture ». J'asseyais une position de DJ de l'objet = OB-J, 

contenant le mix des factures, les va et viens et réemplois entre l'Histoire, 

celle de l'Art et la mienne. J'évolue toujours parmi des éléments de 

proximité, considérés comme banals, quotidiens, vulgaires ou désuets. 

Je procède par prélèvements et pratique le vandalisme oculaire. Je les 

réactive et questionne leurs places et valeurs respectives.

Mes outils et mes moyens se résumaient à la collecte obsessionnelle ou 

ponctuelle, l'accumulation, la répétition (sampling), la contamination, 

la prolifération (de type virale), la déconstruction (cut), le renversement, 

l'inversion (scratching), la contradiction et le déplacement.

Les pièces ainsi obtenues contenaient bien souvent l'objet sans être des 

sculptures, ressemblaient parfois à des tableaux sans peinture mais 

avec des problématiques proches, il n'était pas réellement question 

d'installation non plus. Un terrain-vague, sans réelle possibilité 

L�IٻZUI\QWV�LM�UWLvTM[��VQ�LM�ÅTQI\QWV�LQZMK\M��MVKWZM�UWQV[�LM�XZWOZv[�
Sous cette position partiellement iconoclaste, je me suis rendue compte 

que ce dit décoratif  avait une fonction d'alibi. Une manière pour moi de 

KWV[MZ^MZ�o�\W]\�XZQ`�TM[�LQٺuZMV\M[�KW]KPM[�LM�TMK\]ZM�M\�LM�KWUXZuPMV[QWV�
autour de ce que je réalisais. Une forme de volonté de tromper sur 

l'apparence, sur l'aspect, tout en assumant la possible portée esthétique, 

poétique ou symbolique des pièces. En fait, au plus profond, c'est leur 

QV[KZQX\QWV�[WKQITM�Y]Q�U�QUXWZ\M��TI�LuVWVKQI\QWV�LM[�VWZUM[�I]�XZWÅ\�
des minorités, de toutes formes d'exclusions, de mises à l'écart. 

2M�U�IXXTQY]M�o�MV�LuKZaX\MZ�TM[�LQٺuZMV\[�[QOVM[�MV�][IOM��2M�ZuÆuKPQ[�
par exemple, au rapport des masculins entre eux plutôt qu'au féminisme ; 

je parcours des questions martiales, de textile, de dressage et fais état de 

mes traversées. J'ai donc une production éclatée mais méthodique.

Je dialogue volontiers avec des spécialistes en tous genres. Par des 

enquêtes et des analyses, je m'attache à lever le silence ou à réaliser des 

mises en lumière de secrets, de zones troubles, d'erreurs d'interprétations. 

2�MV�M`XTWQ\M�TM[�QVKWPuZMVKM[��2�MٺMK\]M�\W]\M[�[WZ\M[�LM�KWZZMK\QWV[��LM�
retouches et de réajustages sur l'emplacement réel des choses. 

Je voudrais rendre regardable ce qui ne l'est pas ou faire voir ce que l'on 

ne voit plus pour des raisons d'accoutumance visuelle. J'opère un travail 

L�MUJMTTQ[[MUMV\�LM�T�PWZZM]Z��LM�ZMKW]^ZMUMV\�LM�TI�[W]ٺZIVKM��MV�NIQ\�
]V�MٺWZ\�LM�[]JTQUI\QWV�
J'ai recours à deux autres armes : le temps et l'humour agissant sur les 

titres. Préoccupée par la recherche de sens et de vérités, je m'oppose au 

NWVL�o�TI�VuKM[[Q\u�LM�TI�NIJZQY]M�L�]VM�ÅK\QWV�I]\W]Z�LM�T�¶]^ZM��RM�\MVL[�
XT]\�\�o�LuÅK\QWVVITQ[MZ�TM�ZuMT�

Chantal Raguet, 2007

PUZZLE / MOSAIC ARENAS, �Lu\IQT�
��� �����
>QVO\�X]bbTM[�MV\QMZ[��ZM\IQTTu[�W]�LuKPQZu[�#�
en bois, carton, feutres, scotch textile.

SANDRA (tigresse), 
����������
Natte de coton, suédine orange, 
vêtements imprimés cousus, textiles mixtes.

INFLUENZA A - Fire Opal��Lu\IQT���
�������� 
*ITIQ�o�OIbWV��UIVKPM�MV�JWQ[��XT]UMI]`�
en plumes naturelles teintées, colliers de 
serrage en polyamide.


